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INTRODUCTION. 

Les collections trichopterologiques de l’lnstitut royal des Sciences natu- 
relies de Belgique renferment bon nombre d’anciens types souvent en 
mauvais etat et dont la description originale laisse parfois a desirer en ce 
qui conceme l'iconographie. Un complement d’informations s’avere sou¬ 
vent necessaire surtout si 1’on considere les difficultes que presente le 
pret des types a des fins de comparaison; de nombreuses institutions se 
refusent d’ailleurs, a tort ou a raison, a de tels envois. 

Nous nous proposons, pour certains de ces types (toujours, helas con¬ 
serves a sec) d'en faire des montages en preparations microscopiques, ce 
qui leur assurerait une meilleure conservation et d'en donner une figura¬ 
tion susceptible de fournir une vue exacte des principaux caracteres 
morphologiques. 

On pourrait d'ailleurs souhaiter que chaque description d’espece nou- 
velle soit accompagnee d’une iconographie substantielle permettant d’evi- 
ter le plus possible l’obligation de consulter le type. En effet seule la figu¬ 
ration est capable de fournir une representation valable de la complexite 
des formes vivantes. Des auteurs comme L. Navas, dans le cas des Tri- 
chopteres, ayant neglige la figuration, ont travaille inutilement car leur 
ceuvre est inutilisable (a l’exception du materiel redecrit par F. Schmid). 
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Un tel etat de chose a pousse certains zoologistes a des positions 
extremes allant jusqu’a condamner la notion du type. II est evident que 
le type, surtout s'il est accompagne de nombreux paratypes, doit etre 
soigneusement preserve en vue d’examens ulterieurs exiges par revolu¬ 
tion de la taxonomie. Cependant i.1 ne doit pas etre considere comme 
un point de reference a usage frequent. La description originale doit 
pouvoir suppleer a la confrontation avec la piece de collection, il est bien 
certain par exemple qu’une espece d’acarien decrite par F. Grandjean 
constitue une analyse morphologique d’une valeur egale a un examen, 
meme pousse, du type. 

La presente note est une description des principaux caracteres morpho- 
logiques de Mesophylax aspersus Rambur. 

Les collections de l’L R. Sc. N. B. renferment le type de cette espece qui 
fut decrite en 1842 par P. Rambur sous le nom de Limnephila aspersa 
Rambur que R. Me Lachlan en 1875 changea en Stenophylax aspersus 
puis en 1884 en Mesophylax aspersus. Cet insecte provient de la collec¬ 
tion du Baron E. de Selys-Longchamps et fut revu par G. Ulmer, il 
porte en outre une etiquette manuscrite mentionnant « Limnophila as¬ 
persa ». S’agit-il de l'etiquette originale de P. Rambur ? Elle est peut-etre 
apocryphe ? Ce nom est d'ailleurs repris sur une ancienne etiquette de 
type et ecrite par G. Ulmer, ce dernier a joint un autre label por- 
tant Stenophylax aspersus Ramb. = Mesophylax aspersus Ramb. Or 
cet exemplaire est tres abime, e'est pourquoi nous avons fait une redes¬ 
cription en employant le materiel d’une riche population de Mesophylax 
aspersus Rambur provenant de Banyuls-sur-Mer (Pyrenees Orientales), 
qui nous offrait les differents stades de ce Trichoptere. 

La figuration donnee par R, Mac Lachlan (1874-1880) et reprise par 
M. Mosely (1939) est basee sur les types de Rambur pretes par le 
Baron E. de Selys-Longchamps. 


DESCRIPTION. 


Limnophila aspersa Rambur, 1842, Nevropteres, p. 475. 

Stenophylax aspersus Hagen, 1859, Stett Zeit, p. 134 et Ann. Soc. Ent. 
Belg., vol. IV, p. 67. 

Stenophylax meridionalis Kolenati, 1848, Gen. et Spec. Trich., pt. 1, 
p. 65. 

Stenophylax aspersus Mac Lachlan, 1875, Rev. et Syn. Trich., pp. 132- 
133, pi. 14, fig. 1 a 6. 

Mesophylax aspersus Mac Lachlan, 1884, Rev. et Syn. Trich. 1 st. Add. 
Suppl., p. 10. 
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A d u 11 e : 

Ailes. — Aile superieure : 13 mm, elle presente des taches brunes 
tres pales, les nervures portent des taches foncees et claires, alternees, la 
cellule discoi'dale est tres large. L’extremite de la radiale est peu marquee. 

Aile inferieure : 11 mm., la mediane presente a la base de la fourche 4, 
une zone transparente. 

P a 11 e s. — La formule calcarienne est 0.2.2, Les pattes sont garnies 
d’epines tres sclerifiees, elles se trouvent sur les tibias et les tarses, leur 
taille va en diminuant, de proximal a distal. 

Le premiere paire porte relativement peu d’epines et encore sont-elles 
de petite taille; par contre les autres pattes presentent des tibias gamis 
d’epines et les tarses presentent une double rangee du cote interne, la 
taille des epines varie, comparativement a la taille des eperons, du tiers 
a la moitie. 

Genitalia J 1 . — Le 8 e tergite presente une structure tres com- 
plexe. II se divise en deux groupes symetriques. Ceux-ci se composent 
d’une expansion en bee dirigee vers le bas et l’interieur, garnie d’epines. 
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longues et fines, a la face inferieure. A cette piece s'attache un repli, 
echancre en son bord posterieur, et qui forme ainsi deux expansions tron- 
quees, ces pieces ne sont pas plates mais ont du volume et apparaissent 
comme des mamelons creux et irreguliers. 

La partie inferieure se prolonge en un gonopode evolue; celui-ci, vu 
dorsalement, apparalt comme ayant Tangle interne pointu, en realite 
cet angle forme un diedre, son plan etant perpendiculaire a la surface 
du pleurite. 

Le penis est court et trapu, a Textremite droite, i 
recourbe vers le bas et parcouru par un large canal. II e 
paire de titillateurs epais, a base bulbeuse; ils sont r 
bas et leur extremite porte cinq epines couchees dans 1 



Fig. 3. — Mesophylax aspersus Rambur. Genitalia £, vue dorso-ventrale. 


1 est legerement 
;st entoure d\ me 
ecourbes ver^le 
[’axe de la jdiee. 
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Le sternite est largement echancre jusque la base des gonopodes, le 
pleurite par contre presente un bord posterieur presque droit, il porte deux 
plaques symetriques de tres petites soies. 



Fig. 4. — Mesophylax aspersus Rambur. Genitalia $, vue ventro-dorsale : A. Profil 
schematique du processus indique par la fleehe. 


Nymphe : 

Tete. — Le sommet de la capsule cephalique porte quatre longues 
soies disposees en carre et vers l’avant deux soies moyennes et de part 
et d’autre de l’appareil buccal, se trouvent deux petites soies. 
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La plaque labrale est gamie de quatre plages circulaires, les anterieures 
sont garnies de cinq longues soies tres droites a extremite recourbee; les 
cercles posterieurs portent seulement quatre petites soies minces. Les man- 
dibules, de forme elancee, sont finement denticulees, et portent deux soies 
a la partie basale du bord externe. 



Fig. 5. — Mesophylax aspersus Rambur. Genitalia $ : A. Gonopode et partie du geni¬ 
talia; B. Titillateur. 


Pattes. — On ne note la presence de franges de soies natatoires 
que sur les deux dernieres paires de pattes, mais seule la paire mediane 
presente des soies de taille importante. 

II faut noter la presence au metanotum d'un double prolongement scle- 
rifie cache en partie par le tergite, et dont les extremites arrondies sont 
garnies d’epines. 
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Fig. 9. — Mesophylax aspersus Rambur. A. Appendice intermediate; B. Penis et titil- 
lateurs (d’apres Mac Lachlan); C. Plaque vulvaire. 


La chetotaxie des pleurites correspond au schema suivant : deux petites 
soies distales au niveau du l €r tiers anterieur, puis au niveau du dernier 
quart, six soies (deux groupes de trois) comprenant deux distales, petites, 
et, une grande proximale; les 5 e et 6 e pleurites, par contre, seule la distale 
est petite et pour le 6 e on note une petite soie supplementaire proximale. 
Les plaques dorsales se disposent comme suit ; 

I. : 0. 

II. ; 3 a 4 crochets diriges vers le haut ( partie anterieure). 

III. : 5 crochets diriges vers le haut (partie anterieure). 

IV. : 8 a 9 crochets diriges vers 1’arriere (partie posterieure). 

V. : 5 crochets diriges vers 1'avant (partie anterieure). 

VI : 3 a 4 crochets diriges vers 1’avant (partie anterieure). 

L’extremite de l'abdomen est couverte d'une granulation de fines spi¬ 
cules en vue dorsale, on note une ligne de soies de tailles differentes 
disposees symetriquement par rapport a la ligne mediane; en vue ven- 
trale, on note quatre grandes soies sur chacun des lobes portant les 
batonnets anaux. Ces derniers sont longs, leurs extremites recourbees et 
arrondies portent, sur la face externe, un tapis de fins crochets et une 
longue soie au bord interne. D’autres soies sont situees comme suit : une 
au dernier tiers et deux pres de la base du batonnet anal. 
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11. — Mesophylax aspersus Rambur. Nymphe : A. Tete; B. Palpe labial; 
C. Palpe maxillaire. 


V 


V, 
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Larve : 

T et e. —- La capsule cephalique est de forme moderement allongee, 
le clypeus montre en sa partie anterieure les bords paralleles, puis il pre¬ 
sente au niveau des yeux un etranglement, pour ensuite s’evaser puis se 
terminer en pointe obtuse. 

La chetotaxie du clypeus (pour une moitie) en allant de la partie ante¬ 
rieure a la posterieure se presente comme suit : quatre petites soies dont 
une minuscule sur une meme rangee; la distale etant transparente; une soie 
moyenne tranparente; une grande soie et une petite; une petite soie. 

La tete porte plusieurs soies dont deux grandes, en avant et en arriere 
de 1’ceil. 

La plaque labrale porte quatre fortes soies. 

Les batonnets sensoriels sont disposes au niveau du premier quart 
anterieur de la capsule cephalique. Ils sont implantes au sommet d’un 
bourgeon tres chitinise, de teinte noire. Le sommet de la tete et une par- 
tie des pleures sont couverts de fins spicules. 



Fig. 12. — Mesophylax aspersus Rambur. Nymphe, pattes : A. l re paire; B. 2" paire. 
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Fig. 14. — Mesophylax aspersus Rambur. Nymphe : extremite de l’abdomen. 


Le sclerite emet un processus a une extremite arrondie, visible en vue 
dorso-ventrale. 

Les mandibules sont tres epaisses, en vue dorsale elles semblent se 
terminer en pointe, mais en vue laterale leur extremite, apparalt formee de 
quatre dents arrondies disposees en festons, 

P a 11 e s . — Les plaques d'appui, pour la patte anterieure, se com- 
posent d un epimeron allonge, portant un processus articulaire sclerifie 
correspondant a un etranglement longitudinal de la coxa; le trochanter 
est tres reduit. Les autres paires de pattes presentent un epimeron large. 
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de forme vaguement triangulaire a bord anterieur tres sclerifie, une carene 
interne part de ce bord et divise la piece en deux; un bord antero-inferieur 
est moins differencie vis-a-vis de la cuticule du pleurite. 

Premiere paire, celle-ci presente un femur large avec la tranche infe- 
rieure garnie de spicules, celles-ci sont visibles du tibia jusqu'a l’extremite. 
Le bord superieur porte deux lignes laterales de soies. Le tarse porte une 
paire d'epines a angle distal interne. Le bord interne de la coxa et du 
femur porte deux fortes epines, la partie distale du bord interne est 
garnie de soies de meme que la coxa. 

Les autres pattes presentent le meme type de chetotaxie, a l’exception 
des quatre epines du bord externe. 

Les rapports des differents articles sont les suivants (en prenant 
comme reference le tarse de la premiere paire de pattes). 



l re paire 

2 e paire 

3 e paire 

tarse .... 

. . 1 

2 

2 

tibia .... 

. . 1,8 

2,8 

3 

femur .... 

. . 3,2 

4,2 

4,5 

trochanter . . 

. . 1,2 

2 

1,8 

coxa . * . ♦ 

. . 3 

4,5 

4,7 


La griffe est longue, courbe et aceree, l’epine basale est mince et ± 4,5 
fois plus petite que la griffe (mesure prise a la corde de l'arc). 

L'avant-dernier segment abdominal porte une plaque sclerifiee ovale 
garnie a son bord posterieur de soies d’environ trois types de tailles, les 
grandes sont au nombre d’environ quatre. 

Les pleurites du dernier segment sont recouverts d'une plaque scle¬ 
rifiee comment:ant sur le tergite, au-dessus de la griffe et contoumant 
celle-ci pour se terminer sur le ventre. De part et d’autre de cette 
plaque se trouve une soie de taille moyenne. Cette plaque est egalement 
garnie de soies et notamment de quatre grandes sur le bord posterieur, 
ces soies etant les plus grandes de l’appareil de fixation. 

Les deux premiers segments thoraciques sont sclerifies, ils presentent 
une chetotaxie dense mais sans symetrie stricte, celle-ci n’apparait que 
pour les ensembles de soies. 

Le metanotum est nu, on y distingue cependant des zones sclerifiees : 

a) sur le repli anterieur se trouvent deux zones elliptiques sclerifiees 
plantees de soies de tailles differentes et a implantation non symetrique; 

b) sur le pleurite proprement dit on distingue deux plaques porteuses 
de soies et, il y a egalement deux plaques laterales, allongees, avec des 
soies a l’extremite anterieure. Le premier segment abdominal porte les 
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bosses, dorsale et laterales, autour de la premiere il y a de 20 a 10 soies, 
on note egalement la presence de soies autour des secondes. Les branchies 
se disposent suivant le tableau ci-dessous. 


I 

1 

1 

0 

2 


3 

0 

2 

3 

II 

2 

2 

0 

2 


3 

0 

2 

3 

III 

2 

I 

0 

2 


2 

0 

0 

2 

IV 

2 

0 

0 

2 


0 

0 

0 

2 

V 

0 

0 

0 

2 


0 

0 

0 

2 

VI 

0 

0 

0 

1 


0 

0 

0 

0 


ECOLOGIE ET DISTRIBUTION. 

Le materiel ayant servi a la description provient de la Baillaurie, 
ruisseau des Alberes a cours non constant mais generalement assez rapide, 
ce Trichoptere etait l’organisme dominant de sa faune. Nous l'avons 
observe en grand nombre egalement dans les petites cuvettes rocheuses 
au bord de la mer et dont l’eau etait salee. En effet ce milieu recevait 
des vagues, le fond etant meme reconvert de debris de Posidonies, Cette 
larve semble done avoir une grande latitude d'exigences ecologiques. 

D’apres le travail de L. Berland et M. Mosely sur les Trichopteres 
de France on remarque que l'adulte est frequemment trouve dans les 
cavernes, e’est d’ailleurs le cas pour beaucoup d’especes europeennes 
de Mesophylax et Stenophylax. Si l’on s'accorde en general a les consi¬ 
der comme trogloxenes, nous estimons que ce probleme n’est pas resolu 
et que la larve pourrait manifester egalement une certaine troglophilie. 

Le type original provient de Montpellier et R. Mac Lachlan le consi¬ 
der comme un insecte meridional : Italie, Crete, Grece, en realite sa 
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Aspects du gite de capture de Mesophylax aspersus RAMBUR. 

La Baillaurie (Banyuls s/Mer - Pyr. Or.) 


S. JACQUEMART. — Redescription de Mesophylax aspersus RAMBUR. 

Phototypie A. Dohraen, Bruxelles 
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dispersion est plus large et cette espece est presente meme dans les re¬ 
gions septentrionales. 

Pour cette espece comme pour beaucoup de Trichopteres europeens il 
est impossible de delimiter leurs aires d'extension vu le peu de recoltes 
qui furent faites dans certaines regions de l’Europe. 


Resume. 

Les collections de l’l. R. Sc. N. B. contiennent le type ayant servi a la 
description originale de Mesophylax aspersus Rambur, cet exemplaire est 
tres ablme. 

Nous avons figure les trois stades de cette espece d’apres une popula¬ 
tion provenant de Banyuls-sur-Mer (Pyrenees Orientales). 

Institut royal des Sciences naturelles de Belgique. 
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